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Avec du mérite, de la probité et de la vertu, on Détrompé vers le soir, chercher une retraite,
réussit infailliblement. Arriver haletant, se coucher, s'endormir

(HAMEAU ) On appelle cela naitre, vivre et mourir
La volonté de Dieu soit faiteOn dqit être plus choque (les louanges outrées L

que des injures. FLORIA N.
(Louis xvi.)

Il parait dillicile de trouver ce qu'on n'a pas Feuilleton du "Journal de l'Instruction publique.
eh bien !l'ennui fait exception à cette règle : un
sot le donne à tout le monde sans le connaitre.

La Religion est le lait les enfants et le vin des C C C I L IAvieillards.
A la mort, nul n'emporte que ce qu'il a donné.

(L. VEUILLoT.) UNE HEROINE DES CATACOMBES
'Sous le faux soleil d'ici-bas, r a mm m
Le bonheur semé sur la terre
N'y porte, hélas ! plante étrangère,
Qu'un germe qui ne fleurit pas.
Un jour, bientôt, ce divin germe
Dans la cl s'é a i

(suite.)

D'une félicité sans terme, On trouvera peut-être bien surprenante
Chrétien, ton espérance est là. cette double faveur, dont le jeune époux

Salomon et Job ont le mieux connu la misère de Cocilia fut l'objet au sein de la cata-
Je l'homme, et en ont le mieux parlé ; l'un con. combe Saint-Calixte : l'apparition mira-
naissant la vanité des plaisirs par expérience, culeuse de l'Apôtre, et la cérémonie sou-
l'autre la réalité (les maux. daine du baptême.

(PAsCAL.) Quant au premier de ces événements,
il n'y a rien qui doive étonner outre me-
sure. L'histoire des temps primitifs de

<tour ON viEiL.LAID 'AuvuE MAis cHRériES. l'Eglise nous apprend que les apparitions
des saints étaient fréquentes. Tertul-

Quand de ses jours nombreux la coupe lut remplie, lien, l' immortel apologiste de cette épo-
Il accueillit la mort en bénissant la vie. que, fait mention de ces faits merveilleux.Vous, dont le nom sublime a volé sous les cieux, On en comptait beaucoup parmi les pre-Heureux, sages ou grands, qu'avez-vous eu de . a é l

[mieux ! miers fi-lèles qui avaient été l'objet de
Dieu ne mesure pas nos sorts à l'étendue visions surnaturelles, auxquelles se rat-
La goutte de rosée à l'herbe suspendu', tachaient des conversions éclatantes.
Y reltlchit un ciel aussi 'aste, ausZi pur Qu'y-a-t-il donc alors de si extraordinaireQue l'immense océan dans les plaines tFazur. qu'un homme, dont la destinée venait

d'ètre unie si intimement à celle d'unEange de la terre, ait été favorisé de la
Ne vois le malheureux qlue pour le soulager visite d'un des plus illustres habitants
Ne pense à tes défauts que pour t'eu corriger des ciex ?
Aux lois de 1'Eternel tiens ton âme asservie Por le second fait qui va se passer, il

Et, po01r un plaisir passager
où langede mrt <e coviepar'ait tout exceptionnel. Car', ordinaire-Oùt l'ange de mort de convie,N<nt aastnslte agr ment, on n'ad.-ettait un adulte à la grâceNe mnets jamais tont salut en danger.

Corrige sans aigreur, soutfre sans te venger insige du baptême qu'après deux au-
Etoulfte en toi l'orgueil, la colère et l'envie nées de catéchuménat. Ce laps de temps

Et songe bien tous les jours de ta vie, répa'atoire at grand acte qui devait
ioù itu viens, où tu vas, et qui doit te juger. d'nfl e téntèbres, faire un enfant de

CHEvnEA'. luriè'e, nétait pas tant imposé pour ap-
pr'endre la doctrine sacrêe que pour

LE VOYAGE. épruver les moeurs. Aussi, l'introdnc-
Partir' avant le ou,âttnssvirgtt, tion duca téchumène au baptistère dépen.Parir van lejour, à' tàtons, sans voir goutte,
Sans songer seulement à demander si route, daitplus de l'amélioration de savie que de
Aller de chute en chute, et, se trainant ainsi sa foi. Et pa' contre, il nétait pas rare
Faire un tiers <lu chemin jusqu'à près de midi de voi le baptême différé usqu'à la mort
Voir sur sa tête alors amasser les nuages,
Dans un sable mouvant précipiter ses pas,
Courir, en essuyant orages sur orages,
VersPun but incertain oo l'on n'arrive pas vices grossiers.


